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l'DOIR en lêle
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En pleine répétition, voici quelques participants à la Soirée des Talents UQAR, qui aura lieu le jeudi
13 février, à la Salle Georges-Beaulieu.

Suite à la page 2

Dans ce numéro:

d'Ivoire.
• Mercredi 19 février, au Baromètre/Casse­

croûte, à 17 h: présentation du film
« L'homme idéal »;

• Mercredi 19 février, vernissage de
l'exposition de Roger Langevin, à la Galerie
UQAR, à 19 h 30, suivi d'une conférence, à
20 h 30, au J-480.

• Mercredi 19 février, au Baromètre/Casse­
croûte, à 21 h : soirée chansonnier.

• Jeudi 20 février, au Baromètre, de 12 h à
13 h: conférence et présentation de
diapositives sur la Colombie, par Mauricio
Gonzalez Espinosa.

• Entente avec les professeurs p. 2
• Charles Roberge et Abdelilah Benosman,

chercheurs p. 3
• Pierre Paradis et l'hyperactivité p. 4
• La maîtrise en développement régional

en Gaspésie p. 7
• Bourse Estelle-Laberge p. 7

Laïcat missionnaire, Jeunes du monde,
Travail à l'étranger).

• Mercredi 19 février, salle E-120, de 12 h
à 13 h :conférence de Louise Dechamplain,
du CECI, sur son expérience de vie en Côte-

VOiCi le programme d'activités de « L'UQAR
en fête» qui se déroule du 13 au 26 février
1997.
• Jeudi 13 février, à 20 h,à la Salle Georges­

Beaulieu du Cégep :Les Talents de l'UQAR,
un show qui nous ressemble. Billets: 4 $.

• Vendredi 14 février, à 18 h, au Casse­
croûte/Baromètre :Soirée internationale
et lancement du concours d'identification
des drapeaux installés à l'atrium. Il y aura
goûter de hors-d'œuvre provenant de
différents pays; 2 $ l'assiette, quantité
limitée. À 19 h 30 : défilé de mode suivi
d'une soirée de danse avec le groupe Color
de Brazil. Bienvenue à tous.

• Lundi 17 février, au Baromètre, de 12 h à
13 h : Midi-musical, avec Nathalie Lavoie,
Sarah Doiron et Marco Roy.

• Du 17 au 26 février, à la Galerie UQAR :
exposition du sculpteur Roger Langevin.

• Mardi 18 février, à l'atrium, de 12 h 15 à
12 h 45 :spectacle de la Chorale de l'UQAR.

• Mercredi 19 février, à l'atrium, de 9 h à
17 h: kiosques d'information sur les
organismes internationaux (CECI, EUMC,
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II suicidl chlz Ils ainélsIlainés
professeure à l'UQAR et directrice des
programmes en psychosociologie, qui
s'intéresse depuis longtemps aux conditions
de vie et au bien-être des personnes âgées
dans la société; et enfin, M.Hubert De Ravinel,
fondateur des Petits frères 'des pauvres,
professeur, chroniqueur à La Presse et
conférencier pour qui la personne âgée a été
une préoccupation majeure tout au long de sa
carrière.

Les participants à ce colloque pourront
voir en primeur un document vidéo produit par
Suicide-Action Montréal inc., avec la
collaboration de l'acteur Gilles Pelletier, sur la
problématique du suicide chez les aînés. Une
période d'échange et de questions suivra.
Renseignements: 724-4337.
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Le Centre de prévention du suicide du Bas­
Saint-Laurent, en collaboration avec l'UQAR,
organise une journée de réflexion sur le suicide

.chez les aînées et aînés, le vendredi 14 février,
à l'amphithéâtre F-210 de l'UQAR.

Au Canada, le suicide serait la
cinquième cause de décès chez les aînés. Les
spécialistes considèrent qu'il s'agit d'un
problème social sérieux. Il devient important
de briser le silence qui entoure cette question.
La journée, qui s'inscrit dans le cadre de la
Semaine provinciale en prévention du suicide,
permettra d'alimenter la réflexion auprès des
personnes vieillissantes qui cherchent un sens
à leur vie.

Les conférenciers sont : Mme Alma
Leblanc, directrice générale du Centre de
prévention du suicide du Bas-Saint-Laurent,
qui termine actuellement une maîtrise en
éthique à l'UQAR; Mme Marie Beaulieu,
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Suite de la page 1

En bref

• Le Club de photo de l'UQAR profitera des
vitrines de la mezzanine pour exposer dans
les prochaines semaines les meilleures
réalisations de ses membres. À voir.

• M.Paul Larocque a été nommé à la direction
du Comitéde programmes d'études avancées
en développement régional.

• M. Jean-Nil Thériault, vice-recteur à
l'administration et aux ressources humaines,
et M. Pierre-Paul Parent, professeur en
éthique à l'UQAR, ont été nommés au Conseil
d'administration du Centre jeunesse du Bas­
Saint-Laurent.

• Me André Casgraln,
de la firme d'avocats
Casgrain Gagnon
Desrosiers Lévesque
Bujold, est le nouveau
président de la Fon­
dation de l'UQAR. M.
Casgrain a été pendant
plusieurs années pré­
sident du Conseil
d'administration de
l'Université.

• Mme Marie-France Maheu, jusqu'à
dernièrement au Service des .
communications, et M. Christian Gagnon,
du Service des terrains et bâtiments de
l'UQAR, ont été nommés au Conseil
d'administration du Centre hospitalier
régional de Rimouski.

• Jeudi et vendredi 20 et 21 février, à 20 h,
au F-210: La troupe en T présente des
extraits de pièces de théâtre sous le titre
suivant: «J'décrise ». Admission 4 $,
étudiants 3 $.

• Lundi 24 février, au Baromètre, de 12 h à
13 h :conférence sur le Sénégal, par Bruno
Sagna.

• Lundi 24 février, à l'Auriculaire, de 13 h 30
à 17 h : tournoi de scrabble.

• Mardi 25 février: marathon de 24 heures
d'écriture, à compter de 10 h le mardi
jusqu'à 10 h le mercredi, « Lits et ratures»,
au Baromètre. À 20 h, lecture et musique.

• Mercredi 26 février, au Baromètre à 17 h :
présentation du film «À toute épreuve ».

• Mercredi 26 février, au Baromètre à 21 h :
dévoilement du gagnant ou de la gagnante
du concours de drapeaux et party de la mi­
session.

• Sports: tournois de ballon-chasseur (du
13 au 26 février, près du stationnement
sud-ouest), de hockeycosom (22 février, au
gymnase, de 8 h à 22 h) et de volleyball (15
février, au gymnase, de 8 h à 22 h.
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Deux chercheurs du secte rde la santé
arrivent au laboratoire océanogr phique de Rimouski

MM. CharlesRobergeetAbdelilah Benosman,deuxjeuneschercheurs
postdoctoraux dans le domaine de la santé, sont arrivés dernièrement
à Rimouski pour apporter leur expertise dans un projet de recherche
au Laboratoire océanographique de Rimouski, sur le campus de
l'UQAR.

Pendant les deux prochaines années, les deux chercheurs
analyseront dans les microalgues marines les substances bioactives
qui pourraient avoir une importance pharmaceutique. «Il s'agit d'un
projet novateur qui fait un lien entre la recherche dans le domaine
biomédical et une recherche appliquée en océanographie», explique M.
Roberge. D'où la venue dans les murs de l'Université de ces chercheurs
de la santé en plein univers de la recherche océanographique.

La question est que beaucoup d'études ont été réalisées dans le
monde sur l'importance pharmaceutiques des plantes terrestres, mais
bien peu de recherches existent concernant les propriétés médicinales
des microalgues qui vivent en abondance dans les vastes étendues
marines. «C'est un domaine prometteur pour la recherche», considère
M. Benosman, qui en est à son premier séjour au Québec.

Les deux chercheurs ont des c.v. impressionnants. Charles
Roberge a fait son baccalauréat en biologie médicale à l'Université du
Québec à Trois-Rivières. Il a par la suite obtenu, à l'Université Laval,
des diplômes de maîtrise en médecine expér imentale et de doctorat en
microbiologie-immunologie. Il a une expérience d'enseignement au
Département de technologie de laboratoire médical du Cégep de
Rimouski et il a participé à la rédaction de 12 articles dans des revues
internationales en plus de présenter 18 communications scientifiques.
Après avoir fait l'an dernier une année d'études postdoctorales au
CHUL, à Québec, en immunologie virale , ilarrive maintenant à Rimouski
comme chercheur postdoctoral, grâce à une bourse postdoctorale du
Conseilde recherche médicale du Canada.Quant M.AbdelilahBenosman,
d'origine marocaine, il a l'équivalent d'un baccalauréat de l'Université
Hassan II, de Casablanca. Ensuite, il s'est rendu à Angers, en France,
pour un diplôme d'études approfondies et un doctorat en phytochimie
(plantes médicinales). Il a enseigné à Angers dans le cadre de travaux
pratiques et d'encadrement d'étudiants universitaires . Il 'a aussi à son
actif cinq publications et quatre communications dans le domaine de
la phytochimie. Son séjour est financé par le Fonds de recherche en
santé du Québec (FRSQ), en tant que chercheur postdoctoral. C'est à
ce titre qu'il travaillera au projet.

Pour réaliser ce vaste programme, une collaboration a été
établie entre les chercheurs suivants: M. Pierre Marsot, de l'INRS-

Abdelilah Benosman et Charles Roberge, dans leur laboratoire

Océanologie, M.Jean-Pierre Gagné, de l'UQAR, M.Claude Hamelin,de
l'Institut Armand-Frappier et de M. François Dubé, de l'Hôpital
Maisonneuve-Rosemont, de Montréal. Ce projet bénéficiera aussi de
la participation de Mme Isabelle Marcotte, étudiante au doctorat en
océanographie et de M. Bernard Marinier, professeur retraité de
l'UQAR.

Le pro jet se divise en quatre étapes: la première consiste à
isoler des souches d'algues que l'on retrouve dans l'estuaire du Saint­
Laurent; dans la seconde étape, les chercheurs isoleront des mélanges
de composés à partir d'extractions réalisées sur les souches isolées;
la troisième phase consiste à effectuer une batterie de tests biologiques
et biochimiques sur les extraits de ces algues afin de caractériser les
activités antibactériennes, antivirales, anticancérigènes, anti­
inflammatoires et antifongiques de ces composés. Enfin, il restera à
identifier et caractériser les substances bioactives.

De nouveaux médicaments surgiront-ils un jour des fonds marins?
Les chances sont probablement meilleures qu'à la loto...

M.B.

Histoire d'ule sculpture :llJ bâtisseurs
DepUiS le début de novembre, tout le monde
peut admirer la sculpture créée par Roger
Langevin au parc Beauséjour intitulée Les
bâtisseurs. Ceux et celles qui aiment cette
oeuvre d'art, et la sculpture en général,
pourront en connaître la genèse grâce à une
exposition et à une conférence.

Du lundi 17 au mercredi 26 février, M.
Langevin, sculpteur et professeur à l'UQAR,
exposera à la galerie de l'UQAR la maquette
originale de sa sculpture et des éléments
permettant d'en comprendre toutes les éta­
pes : des documents promotionnels et
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techniques mais aussi des photos illustrant
chacune des étapes de réalisation de la
sculpture. La galerie est ouverte de 12 h à
19 h.

De plus, le mercredi 19 fé­
vrier, à 20 h 30, au local J-480,
M. Langevin donnera une
conférence sur « La nais-
sance d'une sculpture »,
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RECHERCHE

Un nouveau regard sur l'IIhvperactivitélJ réactualise
la recherche de Pierre Par.dis

Le personnel de l'UQAR

Préparation à la retraite
La retraite constitue sans aucun doute l'une des étapes les plus importantes de la vie
d'un individu. De grands changements de toutes natures dans notre mode de vie sont
prévisibles (changements dans le cercle d'amis, baisse dans les revenus, hausse du
temps pour les loisirs). Pour tirer le meilleur parti de tous ces changements et pour
profiter au mieux de ce temps bien mérité, il faut se préparer... 10 à 15 ans d'avance,
selon certaines personnes.

Le Service des ressources humaines de l'UQAR offre à tous les employées et
employés ainsi qu'aux conjointes et conjoints (s'il y a lieu) la possibilité de suivre une
session de formation de préparation à la retraite avec la collaboration du Service de
l'éducation des adultes du Cégep de Rimouski. Plusieurs personnes-ressources prendront
en charge les problématiques spécifiques telles que le régime de retraite de l'employeur,
la Régie des rentes du Québec, les finances, les questions juridiques, la santé et
l'adaptation psychosociale.

Cette série de neuf rencontres de trois heures par semaine (en soirée) se tiendra
à tous les mardis au Cégep de Rimouski, à compter du 11 mars 1997, et ce, jusqu'au
6 mai 1997. Le nombre de participants étant limité à 22 personnes, le Service des
ressources humaines se réserve le droit de faire une sélection selon l'âge des participants
et le départ prévisible à la retraite. L'expérience acquise dans le cadre d'une telle session
démontre que les personnes en retirent davantage lorsque la conjointe ou le conjoint
y participe.

Dans le contexte budgétaire actuel, nous ne pouvons vous garantir la survie de
la session pour les années à venir. Pour plus de détails, contactez Lise Gauvin, au Service
des ressources humaines, 723-1986 poste 1329.

Les résultats de la recherche menée de
1987 à 1989 parM. Pierre Paradis, professeur
au Département de l'éducation à l'UQAR, sont
maintenant corroborés par les recherches du
réputé neuropsychiatre américain Russel
Barkley. Le trouble du déficit de l'attention
avec ou sans hyperaottvlté ( ADHD pour
Attention Deficit Hyperactivity Disorder) ne
serait pas, à la base, un trouble d'attention
malgré ce que son nom suggère. Ce serait
plutôt un problème lié au contrôle de soi.

À l'époque de sa thèse en psycho­
pédagogie, M. Paradis avait monté un projet,
appelé Éducattention, dans l'intention d'aider
les enfants à améliorer leur attention. Mais
l'amélioration de l'attention chez les sujets de
sa recherche n'a pas été statistiquement
significative. D'autres résultats étaient
statistiquement très significatifs, notamment
ceux de la capacité de contrôle des sujets,
mais ils n'avaient pas été retenus parce qu'ils
étaient, à l'époque, considérés comme
accessoires.

Aujourd'hui, ces résultats s'avèrent
éminemment pertinents puisque l'ADDH serait
plutôt définicomme un problème lié au contrôle
de soi. Ces enfants souffrent d'un retard dans
le développement neurologique de l'inhibition
de la réponse aux divers stimuli qui les
assaillent.

Les psycholo­
gues, médecins et
neuropsychiatres ont
toujours été considérés '
comme les seuls spé­
cialistes de l'ADDH. Il
est temps, soutient M.
Paradis, de reconnaître
le rôle important que
peuvent jouer les ensei­
gnants. Il faut offrir des
alternatives au Rita/in,
mettre au point un modèle d'intervention
éducatif pour remplacer le modèle d'inter­
vention médical.

L'émission Enjeux, diffusée sur les ondes
de Radio-Canada le 27 janvier dernier,
soulignait l'usage abusif qu'on fait du Ritelin
dans les écoles. Des parents racontaient avoir
subi des pressions de la part de la direction des
écoles pour en donner à leur enfant. On y
rapportait, de plus, que la consommation de
Ritalin a augmenté de 400 0/0, au Canada, de
1991 à 1996 ! Or, le Ritalin n'aurait aucun effet
permanent sur la condition qui est à l'origine
de l'ADDH.

La solution pédagogique
M. Paradis a toujours prétendu que le

milieuscolaire pouvait améliorer leur situation.

Aujourd'hui, les résultats de la recherche du
neuropsychiatre Russel Barkley vont dans le
sens du projet Éducattentionqu'il a mené avec
des enfants souffrant de l'ADDH à l'école
L'Annonciation de Nazareth, grâce notamment
à une subvention de la Fondation de l'UQAR.

M. Paradis avait formé deux groupes :
un groupe d'enfants souffrant.de l'ADDH et un
groupe témoin. Pour l'assister, il avait
rassemblé une équipe de dix stagiaires, des
étudiants et des étudiantes de 3e année du
baccalauréat en adaptation scolaire et sociale.
Les enfants étaient rencontrés quatre jours
par semaine pendant 90 minutes. La première
demi-heure était consacrée à des activités
physiques, la deuxième à diverses activités
devant- un ordinateur et la dernière était
réservée au travail scolaire ( devoirs et le­
çons ) ou à des activités parascolaires.

La démarche de M. Paradis consistait à
utiliser le langage externe de l'adulte et le
langage interne des enfants pour leur
apprendre progressivement à se contrôler.
Les adultes interrogeaient systématiquement
les enfants, après chaque message
pédagogique et avant chaque activité, pour
vérifier la qualité de l'attention de l'enfant aux
consignes et freiner leur impulsivité. Puis, les
enfants étaient invités à verbaliser la consigne.
Ce procédé visait à augmenter le délai de
réponse de l'enfant pour l'obliger à réfléchir
avant d'agir.

Selon M. Paradis, ce type de démarche
peut être mis en place assez facilement en
milieu scolaire. Donner du Ritalin, c'est facile
et c'est économique, mais ça ne règle rien à
long terme. Les centres d'accueil regorgent
d'enfants dont la difficulté, non résolue, a
dégénéré en délinquance, alors que si on les
aide à mieux se contrôler, cela leur permettra
de continuer leur cheminement dans le système
scolaire.

Maintenant que ses travaux sont
réhabilités, M. Paradis espère que son
approche psychopédagogique pourra aider
d'autres enfants. L'approche est simple et
peut être appliquée par des bénévoles, qu'ils
soient des étudiants stagiaires en éducation,
des parents ou des grands-parents.

M. Paradis croit que les enseignants
doivent revendiquer de l'aide pédagogique pour
les enfants, dès les premières années du
primaire, plutôt que d'applaudir à
l'augmentation de l'usage du Ritalin par des
enfants qui peuvent être amenés à se contrôler
eux-mêmes par des méthodes pédagogiques.

D. B.
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logiciel sur la qualité de l'h bitatlaunique
Une vingtaine d'intervenants régionaux dans les domaines de la
faune et de la forêt ont assisté , le 15 janvier dernier à l'UQAR, à la
présentation d'un nouveau logiciel sur la qualité de l'habitat faunique
dans certains secteurs forestiers de la région du Bas-Saint-Laurent.

Le travail a été réalisé par Jean-Pierre Ouellet et Luc Sirois,
professeurs de biologie à l'UQAR, et par Yves Lemay, auxiliaire
d'enseignement, et Éric Aubin, agent de recherche.

Le logiciel permet de situer, dans tro is secteurs déterminés
(les trois sites du projet de la Forêt modèle du Bas-Saint-Laurent),
le potentiel d'habitat de certaines espèces animales, en fonction de
la topographie et de la composition forestière. L'équipe a maintenant
en main des données concernant la gélinotte huppée, la martre
d'Amérique, l'orignal, la sittelle à poitrine rousse, le lièvre d'Amérique,
la bécasse, l'ours et le castor. Les données ont été cartographiées
à partir d'indices connus concernant l'habitat et les coutumes de ces
espèces.

L'outil n'est pas encore parfaitement au point, reconnaissent
les chercheurs. Il reste encore à valider avec d'autres modèles de zones où des développements fauniques sont envisageables. De tels
qualité d'habitat. Cependant, les intervenants présents ont été logiciels contribueront à procéder avec intelligence dans l'aménagement
impressionnés par le potentiel du programme, parce qu'il permet du territoire forestier et dans la gestion intégrée des ressources.
d'avoir rapidement un portrait d'un secteur donné et d'identifier les Le projet de recherche est financé par Forêt Canada.

Nouvelles de l'Associ tion
des retraitées et retraités de l'UQAR

• L'Association des retraitées et retraités de
l'UQAR a organisé son party de Noël le 14
décembre dernier avec plus de 40 personnes
dont une invitée surprise: l'animatrice
Claire Lamarche. À Rimouski pour le
tournage d'une émission, MmeLamarche a
accepté de se joindre au groupe et de
discuter pendant quelques moments. On la
voit ici au centre de la photo, bien entourée.

• L'Association des retraités a maintenant
son propre journal, L'R du temps, qui
paraîtra deux fois par année et qui donnera
des nouvelles aux membres. Paru en
décembre, le premier numéro contient un
éditorial du président Raymond Saint­
Pierre, des messages du recteur Pierre
Couture et du directeur du Service des
ressources humaines Alain Caron, des
photos d'activités, et quelques heureux
souvenirs de voyages.

• L'Association, qui accepte à la fois les
personnes retraités et leurs conjoints,
comprend actuellement 64 membres.
Jusqu'à maintenant, 55 personnes ont pris
leur retraite de l'UQAR.

• Mme Christiane Moreau, pharmacienne à
la pharmacie Gilles Thériault de Rimouski,
était l'invitée de l'Association des retraités
de l'UQAR, le 22 janvier dernier, lors d'un
déjeuner-conférence, pour parler de la
nouvelle assurance-médicaments du
gouvernement du Québec. On la voit ici
avec le président de l'Association, M.
Raymond Saint-Pierre. Une trentaine de
personnes ont participé à cette activité.
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Activités à venir
L'Association des retraitées et retraités

de l'UQAR prévoit organiser d'autres activités
au cours des prochaines semaines:
• le dimanche 16 février, un brunch à l'hôtel

Rimouski, à 11 h 30;
• le mercredi 5 mars, à 9 h, un petit déjeuner

à la salle à manger de l'UQAR avec une
conférence de M. Pascal Parent, ex-recteur

de l'UQAR, qui parlera de la préhistoire de
l'Université;

• le dimanche 6 avril, à 11 h 30, un brunch
au Normandie, avec une conférence de Mme
Andrée Gauthier, journaliste, qui racontera
l'histoire du journal Progrès du Golfe, de
1929 à 1972;

• le mercredi 16 avril, petit déjeuner au P'tlt
Bedon, à 9 h, avec le maire de Rimouski, M.
Michel Tremblay, qui proposera son point de
vue sur les perpectives de développement de
Rimouski;

• le mercredi 7 mai, à la salle à manger de
ruQAR à 9 h, une conférence de MmeFrance
Guérette, professeure, sur les REERet les
FEER;

• le vendredi 30 mai, assemblée générale.
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Sl.U' présentation de votre carte d'étudiant à temp~]~lein! En effe~·le

rabais de 30 % sur vos déplacements avec Orléans Express se termine

Pour tout renseignement sur les tarifs et horaires
composez le 723-4923
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VIE ÉTUDIANTE

La maRrise en développem ni régional
est désormais onerle en Gaspésie

Le 1er février dernier, le programme de maîtrise en développement
régional a débuté officiellement à Grande-Rivière en Gaspésie. Une
cérémonie de circonstance a réuni le recteur de l'UQAR, M. Pierre
Couture, la responsable du programme, Mme Danielle Lafontaine, des
représentants locaux et régionaux, ainsi que les 26 étudiantes et

Remise des bourses
Eslelle-Laberge

Le boursier Daniel Laroche, le recteur Pierre Couture, M. Benoît Thibault,
neveu de Mme Estelle Laberge, et la boursière Nathalie Lefrançois.

Deux étudiants de l'UQAR en océanographie, M. Daniel Laroche, à
la maîtrise, et Mme Nathalie Lefrançois, au doctorat, ont reçu cette
année les bourses du Fonds Estelle-Laberge, d'un montant de 2 500 $
chacune. M. Laroche est de Rimouski et Mme Lefrançois, de Pointe­
au-Père.

Femme de science, Mme Estelle Laberge est disparue en mer en
décembre 1990, durant une mission à bord du navire de pêche Le
Nadine, qui a coulé près des côtes des Iles-de-Ia-Madeleine. Un fonds
spécial a été créé à sa mémoire, en 1991, afin d'encourager les
étudiantes et étudiants en sciences de la mer, domaine si cher à Mme
Laberge. Détentrice d'un doctorat en biologie marine de l'Université
Dalhousie, Estelle Laberge fut professeure-chercheure à l'INRS­
Océanologie de 1980 à 1985. Elle est par la suite devenue biologiste­
évaluateure au sein de la division de la recherche sur les pêches à
l'Institut Maurice-Lamontagne.

Les bourses sont attribuées annuellement grâce aux revenus de
placement d'un don initial du Ministère des pêches et océans et à
d'autres contributions.
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étudiants formant la nouvelle cohorte. Ils recevaient, ce jour-là, leur
tout premier cours.

C'est la première fois en 18 ans que la maîtrise en développement
régional est offerte hors campus. La scolarité de maîtrise, composée
de huit cours, sera offerte en deux ans ou deux ans et demi, à raison
de trois ou quatre cours par année, incluant un cours durant la session
de printemps, en avril-mai. C'est Mme France Ruest, professeure à
l'UQAR, qui dispense le premier cours : Gestion du développement
régional. Après leur scolarité, les étudiants pourront rédiger leur
mémoire à partir de leur projet ou d'un stage, une formule qui convient
bien aux personnes déjà insérées dans un milieu donné et qui veulent
en analyser certains aspects.

La majorité des étudiants inscrits occupent un emploi; plusieurs
d'entre eux travaillent dans des instances publiques régionales (MRC,
municipalités, bureaux régionaux de ministères. etc. ); d'autres sont
enseignants ou même entrepreneurs. Ils sont diplômés d'universités
québécoises ( UQAR, Laval, Université de Montréal, etc. ), mais aussi
d'universités situées en Ontario, au Nouveau-Brunswick et même en
France. La plupart ont étudié en sciences sociales ou en sciences
humaines ( sociologie surtout, mais aussi géographie, histoire, études
canadiennes, etc. ).

Les 26 étudiants proviennent de Carleton à Rivière-au-Renard.
La première année, les cours seront dispensés au Centre spécialisé
des pêches à Grande-Rivière, situé à peu près au centre du territoire
de provenance des personnes inscrites.

Lors de l'inauguration: le maire de Grande-Rivière, M. Edmond Sirois, M.
Richard Loiselle, directeur du Centre des Pêches, Mme Danielle Lafontaine,
directrice du programme, M. Pierre Couture, recteur, et M. Guy Lelièvre,
député à l'Assemblée nationale.

Bercelhon-bénélice
Un bercethon a été organisé à l'atrium de l'UQAR, le 22 janvier
dernier, au profit de l'album des finissants en enseignement secondaire
de l'UQAR, promotion 1994-1998. Une vingtaine d'étudiantes et
d'étudiants ont réussi l'exploit de franchir la période de « douze
heures», et quelques autres ont participé pendànt quelques heures,
selon leur disponibilité. Les organisateurs se disent satisfaits de la
journée et tiennent à remercier les donateurs et donatrices. « C'est
une belle activité de financement et c'est une façon de raffermir les
liens entre les gens du Module », explique l'un des participants, Jean­
François Labbé. Un merci spécial aux Ursulines et aux Frères du
Sacré-Cœur, qui ont aimablement prêté les chaises berceuses. Merci
aussi à Stéphane Lapierre, pour la musique...

Photo Jean-François Labbé
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Wow!
Pas un srullivrr
àlirr pour crttr

~tudr-Ià.

Nous recherchons des femmes qui pourrait influencer cette habitude.

pensent prendre un contraceptif oral Si vous voulez participer et désirez
(pilule contraceptive) pOUT la première plus d'information, appelez-nous au
fois. Nous menons Ul1 essai clinique numéro ci-dessous. Si vous êtes sélec­
portant sur une pilule qui a été approu- tionnée, vous recevrez gratuitement un
vée et lancée 51lI le marché il y a ~ approvisionnement de six mois en
déjà plusieurs années. Nous VOUlOl1S pilules contraceptives. En retour, vous
savoir à quel point les femmes prennent aurez à remplir quelques questionnaires.
la pilule régulièrement et correcte- Tous les appels sont gratuits et
ment et comment le type d'emballage demeureront confidentiels.

Appel~z au )-800-593-4030.
{tude sur I~s contraceptifs oraux pris pour la premiire fois
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Un nou eau programme court
en éducation

Un nouveau programme court en éducation, totalisant quinze crédits,
est maintenant offert à l'UQAR. Ce programme qui comporte deux
cheminements, éducation préscolaire et enseignement primaire,
s'adresse aux enseignants en exercice qui désirent accroître leur
mobilité professionnelle. Il permettra, par exemple, à ceux et celles
qui enseignent au niveau secondaire ou en adaptation scolaire de se
qualifier pour enseigner au préscolaire ou au primaire. Ceux qui sont
déjà reconnus aptes à enseigner au préscolaire ou au primaire
pourront, de même, élargir leur champ d'enseignement.

Le programme actuel ne répond pas au besoin des ense ignants
déjà diplômés puisqu'il dure quatre ans et n'admet que des étudiants
à temps complet. Ce programme de perfectionnement leur permettra
de suivre la fluctuation du nombre d'élèves entre les niveaux primaire
et secondaire. Avec l'instauration de la maternelle obligatoire, il y a
fort à parier que ce programme sera très populaire. Ce programme de
cinq cours ( 15 crédits ) débutera à l'automne ou même à l'été si la
demande le justifie.

Ces cours sont en fait déjà offerts dans le cadre du programme
de baccalauréat en éducation préscolaire et enseignement au primaire.
Si le nombre d'étudiants admis le justifie, de nouvelles cohortes seront
créées. Sinon, les étudiants seront intégrés aux 'cours réguliers qui
seront alors offerts en fin de journée pour qu'ils puissent y assister.

Si la demande est forte hors campus, le programme court
pourrait être offert à Matane ou dans la Baie-des-Chaleurs, avec des
modalités pédagogiques particulières ( vidéocommunication, travail
d'équipe, cours en alternance sur deux sites, etc. ). Ce programme est
sous la direction du professeur Jean-Yves Lévesque.

D. B.

CMA

Bourses d'études en comptabilité
de management

L'ordre des comptables en management accrédités du Québec offre
un programme provincial de bourses d'études de premier cycle
universitaire en comptabilité de management. Chaque année, une
bourse de 1000 $ est attribuée à une étudiante ou à un étudiant inscrit
à temps complet à un programme de baccalauréat en administration
des affaires, concentration sciences comptables ou l'équivalent, à
chacune des universités qui sont associées avec l'Ordre.

Les objectifs de ce programme de bourse sont de participer
à la formation de jeunes professionnels d'envergure, de favoriser le
rapprochement entre le milieu universitaire et le milieu professionnel,
et aussi, de contribuer au rayonnement de l'Ordre des CMA et au
développement de la profession.

Le dossier de candidature dont fournir le c.v. de la personne,
le relevé de notes officiel du programme de baccalauréat, le numéro
de matricule à l'Ordre, une lettre de présentation, une lettre de
recommandation et tout autre renseignement pertinent. Il faut avoir
complété un minimumde 60 crédits de son programme d'études et être
candidat immatriculé à l'Ordre des CMA.

Les candidatures doivent être transmises avant le 10 février
aux Services aux étudiants de l'UQAR (E-105).

une carrière de CG.......,
• ça débute par un emploi

passion ant
Plus de 950/0 des CGA

ayant reçu leur permis l'an dernier
occupent aujourd'hui un

emploi prometteur.
Devenez un expert-comptable en

performance financière, pour
avoir les meilleures

perspectives de succès,
d'emploi et de carrière.

ORDRE DES
COMPTABLES GÉNÉRAUX LICENCIÉS

DU QUÉBEC

Information
(514) 861-1823 • 1 800463-0163
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Sur présentation
Billard à 1/2 prix

Valide jusqu'au 1er mars 1997
ï.:.:_.:_:_:..__,:_,,:_ ,_ :__:_ :_.:_ ._ :_ .._ .._ ._.:_:.1

VOUS BÉNÉFICIEREZ
D'activités sociales, sportives et touristiques.
D'un logement en pension dans une famille.
D'enseignants professionnels et dévoués.
D'un programme d'études d'été en juillet et août.
Préparation aux: TüEIC, TüEFL, Cambridge.
Un diplôme est remis à la fin du programme.

Apprenez l'anglais
dans la charmante ville de Vancouver.

Cours pour tout niveau toute l'année

Vancouver English Centre
840 Howe Street, Suite 200

Vancouver BC V6Z 2L2 Canada
Tel. : (604) 687-1600 Fax: (604) 687-1660

E-mail: vec@worldtel.com
www.vec.bc.ca

• Le magazine Guide Internet propose dans son numéro de février
un spécial Saint-Valentin sur les sites de rencontres sur le Net, pour
tous les goûts.

En bref
• Trois groupes de travail analyseront divers aspects de la réalité

universitaire québécoise au cours des prochains mois. D'abord,
la..C~PUQ vient de former une commission dans le but de
rationaliser les programmes du réseau universitaire et devérifier
la pertinence et la complémentarité des programmes offerts. La
ministre Pauline Marois a par ailleurs annoncé la création de deux
groupes de travail: l'un sur le financement des universités, qui
cherchera à diminuer les coûts, à augmenter la diplomation, à
valoriser l'enseignementet l'encadrement des étudiants et à renforcer
la recherche universitaire. L'autre groupe s'intéressera, à la demande
des associations étudiantes, à l'endettement des étudiants et aux
modalités de remboursement de ces dettes. Les présidents de ces
trois groupes de travail sont respectivement M. Léonce Beaupré,
M. Marcel Gilbert et M. Claude Montmarquette.

­,
1
1

LE SAVOIR DU MON DE
PASSE rAI lei

C'eslille au villagelll
L'équiPe d'animation du centre-jeunesse le Village des Sources
invite toute la population à participer à sa troisième journée portes
ouvertes, qui se tiendra le dimanche 9Jévr.ierprocbain, .de.13h à.17 h.
Le village est situé entre Sainte-Blandine et le Mont-Lebel, en allant
vers le centre d'interprétation Macpès. Les animateurs du centre­
jeunesse, accompagnés de jeunes, seront sur place pour vous faire
visiter les bâtiments et pour répondre à vos questions sur les activités
offertes au village.Vousêtes invités à assister, à 14 h 30, au dévoilement
d'une plaque commémorative dédiée à tous les collaborateurs,
collaboratrices, donateurs, donatrices, quiont participé à la réalisation
de ce projet. Il vous sera possible de découvrir, à cette occasion, la
chanson thème duVillagedes Sources, écrite par le prêtre-chansonnier
Robert Lebel. De nombreuses surprises, voire des coups de cœur, vous
attendent lors de cette journée.

Vous avez déjà visité le Villagedes Sources? Vousn'avez encore
rien vu! Depuis mai dernier, le centre-jeunesse s'est refait une beauté.
Les trois principaux bâtiments du village ont été repeints dans des
couleurs vives et joyeuses, symbole de l'enthousiasme et de l'audace
qui animent la jeunesse d'ici; une chapelle a été construite et son
clocher veille désormais sur les jeunes villageois qui trouvent en elle
un lieu d'intériorisation et de paix. Ajoutons aussi que les travaux de
construction sont terminés: dorénavant, l'équipe du village peut se
consacrer à l'animation d'activités de ressourcement.

Nousvous invitons donc à venir nous visiter le dimanche 9 février
prochain pour, comme l'écrivait si justement Robert Lebel, «tout
doucement, prendre le temps, de voyager au pays intérieur »,

Raphaël Thériault, pour la Corporation du Village des Sources
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Moncton: 1-800-561-3996 registrariat@umoncton.ca
Edmundston = 1·aOO-561-9064 admission@cuslm.ca
Shippagan : 506-336-3400 info@eus.ca

http://www.umoncton.ca

Un vaste choix deprogrammes Loisir
Mathématiques
Musique
Nutrrtinn
Philosophie
Physique
Psycnologie
Science politique
Science infirmière
Sciences forestières
Servios social
Sociologie
Traduction

Unaccent.
sur le savoir

Éducation
Éducation physique
Études del'environnement
Études familiales
Études françaises
Géographie
Génie: civil,électrique.

lndustr;el, mécanique
Histoire
Information et cornmunoation
Informatique appliquée

UNIVERSITÉ
DE MONCTON

Administration desaffaires
Administration publique
Anglais
Art dramatique
Arts visuels
B.A.multidisciplinaire
Biochimie
Biologie
Chimie
Droit (Common Law)
Économie

Prix de laForêt modèle
Vous travaillez à la promotion ou à la protection de l'environnement?
Votre groupe ou vous-même avez initié un projet dont les retombées
contribuent à une meilleure gestion des ressources de la forêt? La
Forêt modèle du Bas-Saint-Laurentvous inviteà poservotre candidature
aux Prix de la Forêt modèle qui sont décernés pour une troisième année
consécutive.

D'une valeur de 2000 $ chacun, les Prix de la Forêt modèle ont
été créés pour encourager les initiatives de sensibilisation, de
développement ou d'expérimentation orientées vers la conservation
des écosystèmes forestiers. Il peut s'agir de recherches complétées,
de réalisations individuelles, d'initiatives collectives ou communautaires
dans des domaines touchant les diverses ressources de la forêt telles
que les milieux aquatiques, la matière ligneuse, la faune, la flore, le
secteur récréotouristique.

La Forêt modèle du Bas-Saint-Laurent est un organisme à but
non lucratif qui représente le Québec au sein d'un réseau national de
dix« Forêts modèles », Son objectif général est d'accélérer l'application
du développement durable dans les pratiques forestières et de tester
de nouveaux modèles de gestion du territoire indispensables pour le
développement futur des régions.

Les personnes ou groupes intéressés doivent fournir les
informations suivantes: identification (nom, adresse, téléphone,
télécopieur, etc.); description détaillée du projet; expliquer de quelle
façon leur réalisation peut avoir contribué au développement durable
des ressources. Les candidatures devront être acheminées par la
poste au plus tard le vendredi 7 mars 1997 aux bureaux de la Forêt
modèle du Bas-Saint-Laurent. Un comité formé de représentants de
la Forêt modèle verra à la sélection des récipiendaires des deux prix.
Renseignements: Pierre Belleau, 722-7211.

Des vovages productifs
pour les étudiants du doctorat

en développement régional
Les étudiants du nouveau programme de doctorat en développement
régional expérimentent une formule rarement appliquée au Québec:
un programme conjoint regroupant des étudiants d'universités situées
dans deux villes différentes, en l'occurrence Rimouski et Chicoutimi
(UQAC). Malgré cette particularité', la première session s'est très bien
déroulée et la deuxième s'annonce de même.

La première semaine du mois, les cinq étudiants de l'UQAR se
rendent à Chicoutimi avec un professeur, dans un petit avion nolisé,
y suivre deux cours avec les trois étudiants de l'UQAC et un professeur
de l'UQAC (ils pratiquent le co-enseignement). Les cours, intensifs,
durent six heures, soit une journée chacun.

Stève Dionne, .un des étudiants de l'UQAR, juge la formule
stimulante. « Ces deux journées consécutives de cours donnent lieu à
des échanges très productifs qui se prolongent souvent le soir. Ça crée
un climat exceptionnel». La deuxième semaine du mois est consacrée
à du travail individuel. À la troisième et à la quatrième, les étudiants
assistent à des cours de trois heures par vidéocommunication. Aubout
du compte, les étudiants ne se déplacent que deux fois par session.

Le directeur du programme de doctorat, M.Serge Côté, juge que
les frais encourus sont raisonnables compte tenu de la synergie qui
en résulte et du temps qui est épargné. Si les étudiants voyageaient
en voiture ou en autobus, il faudrait compter six heures à l'aller, autant
au retour, et additionner à ces frais de transport les frais de repas et
d'hébergement supplémentaires que cela occasionnerait. Sans compter
la perte de temps et la fatigue qui en résulterait.

Actuellement, les étudiants voyagent dans de petits avions qui
ne mettent que 50 minutes à traverser, de sorte que les étudiants
partent de l'UQAR à 7 h 30 le matin et commencent leur cours à 9 h
à Chicoutimi. Le lendemain, ils peuvent revenir dès 18 h, après leur
cours.

D. B.
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Un 50e numéro pour la
Revue d'histoire du Bas-Saint-laurent

La Revue d'histoire du Bas-Saint-Laurent vient de faire paraître son
50e numéro. Rien de moins!

Avec en couverture une belle photo du Bic, on retrouve dans ce
numéro un éventail de textes variés: «Les contraintes du savoir au
Séminaire de Rimouski», par Hélène Pelletier-Baillargeon, qui
s'intéresse ici à la vie du journaliste et militant Olivar Asscltn: «Une
seigneurie en bois debout», de Béatrice Chassé, qui retrace les
premiers développements de Rimouski; «À Matane, au Pied-de-Ia­
Côte», de Clément Fortin, qui remonte un arbre généalogique; M.Fortin
présente également deux textes à valeur historique rédigés par sa
grand-mère, Mme Adèle Lepage: Clément Mimeault s'interroge sur le
journal du navigateur Jacques Cartier et sur l'emplacement de la croix
que celui-ci a planté à Gaspé; Emmanuel Rioux retrace la vie scolaire
à Trois-Pistoles à partir des rapports des inspecteurs d'école; Gaston
Beauchesne explique comment la Société Saint-Jean-Basptiste
diocésaine est devenue, en 1971, la Société nationale de l'Est du
Québec. D'autres chroniques abordent des questions comme le
développement de Pointe-au-Père et du Bic, l'étrange sépulture du
docteur Gauvreau, la maison patrimoniale sise au 42, rue Jules A.
Brillant et une recension d'un volume d'Yves Tremblay sur l'élite
économique de Rimouski de 1890 à 1960. En vente à 6,95 $. Bonne
lecture.

P.S. Le numéro double consacré au tricentenaire de Rimouski,
qui a paru le printemps dernier, a été si bien accueilli qu'il a fallu
procéder à un second tirage au cours de l'été. Bravo!

Le groupe Zébulon a donné un bref spectacle à l'UQAR le 28 janvier pourfaire
la promotion de leur nouvel album, L'œil du Zig, et pour anno~cer le~r

spectacle à Rimouski le 16 mars prochain. (Photo de Jean-François Labbe)

Calendrier
• Mardi 4 février, à 19 h, au F-215 : conférence de Mme Nicole

Ouellet, infirmière et professeure à l'UQAR sur le thème de « Un
sommeil paisible, réparateur... et naturel », Entrée: 5 $. Etudiants
et étudiantes : 3 $.

• Vendredi et samedi 7 et B février: neuvième Tournoi de curling
de l'UQAR, au Club de curling de Rimouski.

• Du 13 au 26 février: L'UQAR en fête. Une semaine d'activités
sociales, culturelles et multi-ethniques (voir la liste des activités).

• Jeudi 13 février, à 20 h, à la salle Georges-Beaulieu: la soirée
des Talents-UQAR.

• Jeudi 13 février, de 9 h 30 à 12 h, au 0-340 : Séminaire de M.
Hubert de Ravinel sur « La participation des aînés au changement»,
organisé par le programme en psychosociologie. Les personnes
intéressées doivent s'inscrire à l'avance auprès de Ginette Dumais,
poste 1647. Le nombre de places est limité.

• Vendredi 14 février, au F-215 de l'UQAR : journée de réflexion
sur le suicide chez les aînées et aînés, avec des conférences d'Alma
Leblanc, de Marie Beaulieu et de Hubert De Ravtnel, (724-4337).

~ . Du 17 au 26 février, de 12 h à 19 h, à la galerie de l'UQAR :
exposition de la maquette originale de la sculpture Les bâtisseurs,
créée par Roger Langevin, professeur à l'UQAR.

• Mercredi 19 février, à 19 h 30, à la Galerie UQAR: vernissage
de l'exposltlon « Les bâtisseurs », suivie, à 20 h 30, au local J-480,
d'une conférence de Roger Langevin intitulée « La naissance d'une
sculpture ». "

• Jeudi 20 et vendredi le 21 février, à 20 h, au F-215 : spectacle
de la troupe de théâtre de l'UQAR, La troupe en T. Collage de dix
scènes de pièces québécoises traitant de la réalité des jeunes
adultes de 20 à 35 ans. Admission générale: 4 $; étudiants: 3 $.

• Vendredi 21 février,deB h 30à 11 h 15, salle E-303 : conférence
sur « l'école Maria Montessori, sa pédagogie, son matériel », avec
M. Dubuc (directeur de l'école M.M. de Sillery), Mme Sophie Caron
(enseignante à l'école M.M. de Sillery) et Mme Chantale Morin
(éducatrice à l'école M.M. de Rivière-du-Loup). L'entrée est libre à
cette activité organisée par le Département des sciences de
l'éducation. Il s'agit d'un réseau international d'écoles privées dont
le matériel est axé sur la pédagogie particulière mise au point par
une éducatrice et médecin ttallenne de renom, Maria Montessori.
Sa pédagogie met l'accent sur l'éducation sensorielle, sur le
développement de la mémoire et sur la liberté active de l'enfant.

• L'Expo-sciences à Matane La prochaine finale régionale de
l'Expo-sciences aura lieu du 20 au 23 mars à la polyvalente de
Matane. Quelque 150 jeunes de 12 à 20 ans devraient y présenter
des projets de vulgarisation scientifique. Onyattend 4 000 visiteurs.

• L'ACFAS à l'UQTR Le prochain congrès de l'ACFAS se déroulera
à l'Université du Québec à Trois-Rivières, du 12 au 16 mai 1997.

+
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